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à 1 âme des counaiseanoea qui dépassent la ca­
pacité propre de la créature. Pour l'y disposer, 
le Très-Haut remplit l’enlocdement d’une force 
surnaturelle vt de facultés particulières qui lui 
permettent de les embrasser, arec la même cer­
titude que nous? avons en croyant et en con­
naissant lea autres choses divines. Cependant, 
le concours deÇla forest aussi nécessaire dans 
cet état, etfele Tout-Puissant'y'montre à l’âme, 
au jour de l’éternité’îcombien elle doit estimer 
cette sagesse et ces lumières qu’il lui commu­
nique.^ Quant à. moi, tons les biens me sont 
venue avec jla sagesse, et fai pnisé’dans ses 
mains des trésors du plus grand-prix. Elle me | 
guida dans toutes mes démarches ; je l’ai ap­
prise sans déguisement, et je désiie de la com­
muniquer sans envie, sans]; cacher les trésors 
qu’elle me procure. Elle est une participa» 
tion de Dieu et elle produit une grande dou­
ceur et* une joie ^singulière, Elle enseigne 
beaucoup de choses en un instant et elle s’as- 
sujettit le ca ur. Elle, nous srrachetâ tous les [ 
objets qui) pourraient nous séduire, et dont, à 
son flambeau, nous, découvrons 1 horrible lai­
deur, de sorte'que notre âme, [se détachant des 
choses qui passent, va se réfugier dans le sanc» 
tutire de l’éternelle vérité et entre dans le ce! 
lie* du Trèe-Haut. Là il..la fait parer des or-j 
nem nts de la charité, qui?la rend patiente el 
douce, inaccessible à l’envie, à l’orgueil, à l’am­
bition; qni lui apprend à n’étre point colère,
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